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MALADIES DES TENDONS

ENGORGEMENT
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("est lin ^lonllcmcnl loc-îilisé ciitiv le ^n-noux d K. ,s;i-

l><)l. sur |;i |»;irii(' itostôriciirc du |)i('(l.

Sv.MjTo.MKs.— Il y M toujours clialcur. doiilcur Ci lu-
nwv.v. Au (lél)Ui. la hoiicric csl hW^v («t ranimai au
iV]M).s scinhl.. nv f.as Imp souiïrir. mais la douleur s'ac-
(•('Uluc au (U''[)lac('jii('iit.

'I^KAiïKMKXT.— I/ou p, ul se servir de l'eau ehaude,
Jivec l'rietii.ns d'aleool eamplir^, suivies de bandages.

•Mais le euratif ])ar exeellenee est le reeours aux bains
«Isms l'eau courante, ruisseau ou rivière, deux fois par
jour pendant uîie demi-heure eliaque fois.

Si, après ]2 à 1."") jours, il reste encore des traces de
lîi maladie, employer la recelte suivante.

1^. Téréhentliine

Huile Tl'olive .

1 j>artie

I parties

Frictionner '> fois la i)ar;ie malade à vf 1 heures
d'intervalle et laisser le cheval p.'ndan-t 4 ou ."i jours et
aloi> faire une application de saindoux ou vaseline.


